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CTPS du 24 mars 2010

Déclaration liminaire



Monsieur le Président,

Les résultats électoraux des deux derniers dimanches et les résultats de la grève d'hier sont clairement un désaveu de la politique gouvernementale, celle du bouclier fiscal, des suppressions d'emplois et de la dégradation du Service public, celle qui creuse jour après jour un peu plus le fossé entre quelques privilégiés préférant faire l'autruche et la grande masse des salariés et chômeurs qui voient leur niveau de vie, leurs conditions de travail se détériorer de manière inversement proportionnelle aux revenus des actionnaires et autres profiteurs.

La colère peut s'exprimer de différentes manières, elle peut mettre longtemps avant de trouver à s'exprimer, mais elle devra être entendue…

Venons-en au CTPS.

Depuis 6 mois que vous êtes arrivé, vous répétez que vous allez donner à chacun les moyens de travailler. Pour cela, vous vous êtes engagé à écouter tout le monde, agents, chefs, organisations syndicales.

Pour ce qui est des agents, on a vu quelle place vous aviez laissée au dialogue dans les deux séminaires déjà organisés : aucune pour les BNI, même si certains agents ont malgré tout trouvé à s'exprimer, et même si cela ne vous a pas convenu, puisque vous avez considéré qu'ils avaient utilisé le séminaire comme "tribune syndicale".

Aucune place au dialogue avec les BII dans votre ordre du jour initial du séminaire, que nous avons collectivement réussi à vous faire modifier.

Quant au dialogue avec les syndicats, on a également vu la place que vous lui accordez, puisque le CTPS sur les suites du séminaire des BNI se tient plus de 3 mois après celui-ci et que vous venez tout juste d'entendre notre demande d'un point sur les BII et les BIR, qui date de fin 2009. Et encore ce point n'est-il ajouté qu’en "question diverse"…

Autre exemple, nous n'avons toujours pas le PV du CTPS "emploi" de décembre dernier. Les organisations syndicales l'ayant boycotté, il ne devrait pourtant pas être très long à rédiger…

Dans quels services avez-vous supprimé des emplois ? Avez-vous procédé à des réorganisations internes dans d'autres services ?

Enfin, vous refusez toujours d'entendre notre interpellation au sujet du mal-être au travail, que nous avons accompagnée d’un questionnaire. Vous déclarez portant souhaiter que les agents viennent au travail heureux et en confiance…

Que de contradictions…

Notre premier point à l’ordre du jour est l’évolution du portefeuille des BNI, dont nous avons bien évidemment retransmis vos réflexions du document préparatoire à nos collègues.

Au-delà du seul portefeuille des BNI, sur lequel nous reviendrons en détail dans le cours de notre réunion, nous tenons à insister une fois de plus sur les tâches dévolues aux enquêteurs et sur le fonctionnement des brigades depuis votre arrivée.

En effet, le portefeuille des BNI est loin d’être le seul point qui préoccupe nos collègues !

En particulier, ils souhaitent être reconnus comme des enquêteurs, c’est-à-dire disposer d’autonomie, pouvoir faire preuve d’initiative, et non remplir des fiches concoctées par d'autres, qui ne connaissent pas toujours bien le travail d'enquête…

Enfin, ils demandent qu'on les écoute ; nous vous l'avons déjà dit. Par exemple, les tableaux que vous nous présentez semblent avoir été réalisés dans le plus grand secret. Nous souhaitons en connaître la genèse : qui a décidé du portefeuille des BNI et des formations à dispenser ? Comment ces choix ont-ils été opérés ? Sur quoi reposent-ils ?

De plus, si la « machine BNI » doit être relancée, ce ne peut être qu’avec des objectifs adaptés à la situation de crise que nous vivons encore cette année.

Nous sommes déjà en mars ; les formations professionnelles adoptées dans le plan 2009/2010 sont reportées sine die pour faire place à celles que vous nous soumettez aujourd’hui ; les liens tant internes à la DGFIP qu’externes sont rompus ou sérieusement distendus ; n’ajoutez pas une épée de Damoclès, dangereuse et inutile, au-dessus de la tête de nos collègues en fixant des objectifs irréalistes et contre-productifs !

Et cette question des objectifs et, plus largement, des statistiques, ne concerne pas que les BNI. Bien entendu, elle se pose de la même façon aux BII et à d'autres services.

Et le nombre et la précision des tableaux statistiques cette année sont dénoncés par tous. Il est anormal par exemple que les objectifs soient parfois fixés individuellement pour 2010, comme plusieurs collègues nous en font fait part.

Il est également inadmissible que l'alimentation des tableaux statistiques devienne de plus en plus une tâche à part entière, tellement elle nécessite de temps.

Nous avons longtemps dénoncé le fait de ne travailler que pour les statistiques, comme si le Service public ne pouvait être géré que par des chiffres ; nous sommes maintenant à un cran supérieur, puisque remplir les tableaux statistiques constitue en soi un objectif à atteindre ! A quand une case "statistiques" dans le tableau des … statistiques ?

En BII, les agents se sont directement adressés à vous lors de leur séminaire ; vous connaissez leurs inquiétudes, dont l’alimentation en dossiers, le chiffrage des DVS, le cloisonnement des services, les objectifs 2010.

En BIR, nous souhaitons connaître vos orientations pour 2010.

Enfin, comme nous n'avons cessé de le dire depuis des années, la documentation doit également redevenir une des missions fondamentales de la DNEF.

Vous l’aurez compris, les agents de la DNEF sont dans une attente forte d’évolution et nous vous invitons à ne pas y répondre que par des seules réponses techniques et organisationnelles.

C’est bien la DNEF de demain qu’il faut construire aujourd’hui et, pour cela, nous vous demandons d’écouter les agents et leurs organisations syndicales.







